
Concours sur épreuves 2016  

Retour d’expérience 
 

1. Arrivée et sport 
 

• Arrivé la veille des épreuves , en véhicule perso, de manière à conserver une totale 
liberté d’action et mes tenues au propre. Installation en chambrée, petits peaufinages 
de dernière minutes (vérif.’ des pompes, chemises…). 

• Présentation des épreuves par le colonel en charge de l’examen , qui était déjà 
présent lors des écrits. Petits rappels sur la disposition des salles, les timings et 
autres. 

• Repas à Wagram , puis pour ma part je suis allez me faire une petite reco du site : 
piscine, piste de course et PO. Les sites sont à environ cinq minutes de marche à 
pied. Vu la météo du moment, je me réjouis d’avoir pris ma voiture, au moins 
j’arriverai sec aux oraux. Je me permets de le préciser car certains sont quand même 
arrivés trempés malgré l’imperméable réglementaire. 

• Après une nuit courte c’est parti. Devant la piscine  à 7h15, petit échauffement jusque 
7h45, début de l’épreuve à 8h00. La piscine est « olympique » avec une forte 
dépression au centre. Des caisses de munitions en bois plombées sont à environ 12 
m et pas 10. En revanche il nous est bien précisé avant le départ que le chrono 
s’arrête une fois que la ligne des épaules à dépasser la caisse. Pour moi pas de 
problèmes particuliers mis à part une grosse boule dans le bide qui m’empêche de 
respirer correctement. 100+10 fait RAS. 

• Ensuite on enchaine sur les épreuves cordes/abdos . Bon on ne va pas tourner 
autour du pot, il y a ceux qui s’entrainent et ceux qui aiment bien le Mac Do toute la 
semaine assortie de la soirée « pépouze le chat devant tpmp » … Je ne suis pas une 
« bestiasse » comme certains camarades de l’infanterie, mais je me suis entrainé et 
ça paye. De toute façon s’il y a bien une épreuve ou les notes s’envolent c’est bien 
celle-ci… 

• Après pas le temps de souffler, direction la piste . Là environ 20 bonnes minutes de 
chauffe. Météo parfaite, pas de vent. Sauf que quand la DEPS arrive y’a pas de 
rappel. « Tout le monde est là ? Ok 3, 2,1, partez ! » Un mec était 50m en arrière trop 
tard. Je ne suis pas non plus une bête de course, je plafonne à 3000m au Cooper 
mais devant moi trois mecs seulement, un chasseur alpin, et deux paras. Avec 
l’enchainement des épreuves et la fatigue physique on perd environ 100m par rapport 
à l’entrainement. Je termine a 2950m un peu déçu. Certains ne sont pas parvenus à 
franchir les 2600m…. 

• Ensuite on nous laisse jusque 13h45, début des oraux , pour moi je débute avec celui 
du général. 

 



2. Les oraux 

Oral du Général  
 

Je tire les deux sujets  suivants : 

• L’évolution du lien armée-nation. 
• Faut-il enseigner l’histoire des religions à l’école ? 

Le choix est vite fait, je pars en salle de préparation et top chrono. Tout est à ma disposition : 
feuilles, stylos, règle, etc.… Là, à mon sens c’est là que toute la prépa perso paye. Quand je 
relève ma tête à la fin de la rédaction de mes fiches… Il me reste 5 bonnes minutes, qui me 
permettront d’éviter quelques bêtises de formulation ou de hors-propos. Je ne rédige pas le 
plan sur paperboard pour deux raisons : la première j’écris comme un goret, la seconde j’ai 
clairement plus le temps. 

L’adjudant-chef qui fait la régulation entre les épreuves et candidats vient me chercher, 
toque pour moi à la porte, c’est parti on saute dans le grand bain. 

Présentation suivante : 

« Maréchal des Logis Bomba en service au 1er Régiment de Chasseurs en qualité de Chef 
de Patrouille Milan, A vos ordres mon général » 

Puis le général me propose de m’installer. Je n’ai pas hésité une seconde, je me suis assis, 
tout en prenant le temps de m’approprier l’espace. Képi et gants à droite, bien posés 
proprement, montre à gauche, fiches et stylo au centre.  

Le général me demande de commencer sitôt prêt.  

Une fois de plus, la préparation reprend le dessus : toutes les petites phrases ressortent 
toutes seules, et aident à introduire mon propos : 

« Mon général, mon colonel, monsieur, parmi les sujets proposés j’ai choisi de traiter celui 
de…… » 

Mon exposé a duré approximativement onze minutes. En fait à un moment je voyais le 
colonel regarder sans cesse sa montre, j’ai donc abrégé ma troisième partie et conclu sans 
couper mon ouverture. 

Je termine mon exposé par : 

« Mon général, Mon colonel, monsieur, j’en ai désormais terminé et me tiens à votre 
disposition pour d’éventuelles questions. » 

J’ai le droit à deux questions  pour tester mon sujet : 

• Vous ne pensez pas que les français ignorent tout de notre outil de défense ? 
• Vous ne nous avez pas parlé de l’IHEDN, pouvez-vous nous en dire un peu plus ? 

J’ai répondu à celle sur l’IHEDN en premier, et puis j’ai dû batailler pour la seconde, le jury 
voulait absolument me faire dire que le français ne connait rien au métier des armes. Je n’ai 
rien lâché, j’ai argumenté sur le fait que certes, une connaissance parfaite est de l’ordre de la 
haute improbabilité, mais que via nos actions de communication et rayonnement, il y avait un 



minimum syndical. Cela a bien duré 5/6 minutes. Voyant que je lâchais pas le morceau, ils 
sont passés au sujet que je n’avais pas traité. Et m’ont demandé mon avis, j’ai répondu en 
toute franchise que « OUI, l’enseignement des religions avait toute sa place à l’école, de 
surcroit en ces temps de fanatisme islamique, qu’il permettrait d’éviter les dérives, d’accepter 
l’autre… »  

L’universitaire a essayé de me déstabiliser en me demandant si ce n’était pas en complète 
contradiction avec un pays laïque. En catho de la pire espèce je lui ai répondu que « laïcité 
et anticléricalisme étaient bien distincts, et que dans un pays où deux mille ans d’histoire 
catholique façonnent la culture, on ne peut se défaire d’un tel héritage ».  

J’ai terminé par mon argument massue : la grande mosquée de paris, bâtie pour remercier 
les combattants musulmans venus se battre et mourir pour la France en 14/18.  

A mon avis c’est là que c’est réellement déclenché le jeu du jury, le colonel m’a alors 
demandé « s’il ne fallait mieux pas commencer par enseigner les valeurs de la république 
aux enfants à l’école ? »  

J’ai répondu qu’il s’agissait là de deux enseignements complémentaires. 

Après j’ai eu le droit à des questions de culture générale  qui suivent 

« Parlez-moi de Cuba » (Universitaire) 

Là je me suis surpris. La mappemonde était à ma gauche un peu en retrait, je me suis juste 
retourné tout en restant assis, j’ai pointé Cuba du doigt : « Alors pour commencer c’est ici, et 
sa capitale est La Havane ». J’ai terminé sur le fait qu’il s’agissait d’un ancien bastion du 
communisme. Là de nouveau il a essayé de me faire revenir sur mes opinions :  

« Pouvez-vous m’en citer un deuxième ? »  

« Naturellement mon général, La Corée du Nord. »  

« La Chine cela ne vous dis rien ? »  

« Monsieur, la Chine n’est plus communiste malgré son parti important. »  

« Ah bon ? » 

« Oui si on considère sa politique économique ultra-libérale actuelle… »  

« Les Iles Kuri et Spratley ça vous dis quelque chose ? » (Général) 

Même type de réponse avec une tentative de perche « Je pourrais également vous parler 
des îles Parcelles et de la frontière aux neufs traits » Réponse du général « On s’en fous, on 
ne vous l’a pas demandé ». 

« Qui a créé le Vatican ? » 

« Parlez-nous de Périclès. » 

« Quels sont les restes archéologiques de la Grèce antique en France actuellement ? » 

« Vous qui êtes cavalier, quel est le nom du cheval d’Alexandre le Grand ? » 

« Vous vous définissez comme un grand lecteur, expliquez-nous ? » 

« Vous êtes passionnés de la technologie militaire Allemande fin 1944, pouvez-vous nous 
résumer cela en un mot ? » 



L’entretien se termine brusquement sur ma réponse à cette question.  

Pour moi j’étais un peu dubitatif. Je me suis trouvé étonnement calme et serein. Pendant tout 
l’entretien je suis resté naturel, répondant avec franchise et conviction. 

En revanche une énorme déception : le Général Dumond de St Priest a servi deux fois au 
2ème Chasseurs, régiment de cavalerie dont il ne reste aujourd’hui que le 1er Chasseur à 
Verdun. Aucune question ni sur la garnison ni sur le régiment ni sur le centenaire de la 1èreG. 

 
Oral des colonels  
 

A mon sens le plus simple et le plus meurtrier également s’il est mal préparé et si on a mis 
n’importe quoi dans son CV (Private dédicasse a Vonnet qui nous a fait passer une fois de 
plus pour des peintres) 

Les questions sont très basiques, et je ne ressors que 1/10ème de tout ce que j’ai appris sur le 
bout des doigts.  

• Parlez-nous de « Au contact » 
• Parlez-nous de la réserve. 
• Parlez-nous de votre carrière en 5 minutes. 
• Vous avez commandé au feu, expliquez-nous. 
• Où avez-vous été au Kosovo ? 
• Qu’est-ce que l’UCK ? 
• Comment définiriez-vous l’esprit de corps ? 
• Citez nous les forces de présence et de souveraineté. 
• Qui est notre ennemi au Mali ? 
• Pourquoi étiez-vous a Tessalit ? 
• Pourquoi avez-vous travaillé avec les FS ? 
• Pourquoi vouloir devenir officier ? 
• Vous avez de la famille Militaire ? 
• Parlez-nous de votre père ? 
• Le choix de votre arme en cas de réussite ? 
• Les missions du chef de groupe MILAN ? (Là je me suis fait plaisir je leur ai cité les 

missions de la patrouille Missile, au nombre de 12, soit deux fois plus que pour 
l’infanterie). 

• Poids, taille, charge explo, portée, pièce de sécurité, sécurité incendie et distance de 
fil pour le MILAN ? Temps de vol ? Là c’est du par cœur : un débile de chez nous 
(nom ci-dessus) a marqué sur son cv « chef de patrouille ACMP MILAN » alors que 
ce dernier est XL…. Du coup découpage sur place.  

• Expliquez-nous la plus-value du char Leclerc en BSS. Celle-là c’est cadeau, et même 
si je n’aime pas le combat char, j’ai très bien su le défendre. 

Au moment où je remettais mon képi pour sortir dernière question à « l’impro » 

• Vous vous mariez quand à propos ?   

 

 



Oral d’anglais  
 

Puis dernier oral, celui d’anglais : là je me suis régalé. Présentation intégrale en Anglais, 
présentation poussée, création du dialogue et au bout de quelques minutes…L’examinateur 
commence à me faire des blagues (toujours en anglais). 

 Puis nous passons aux écoutes. La qualité de la bande son était vraiment pas top, j’ai dû 
demander à ce que le son soit augmenté. Là idem : drill et méthode permettent de s’en sortir 
les doigts dans le nez. Après les écoutes restitution en Français et poursuite de la discussion 
de manière détendue : vos ambitions, vos qualités, défauts, ma fiancée…. Si bien que je suis 
resté une dizaine de minutes de plus et que c’est l’adjudant-chef de la régulation qui est 
venu toquer à la porte pour me chercher.  

D’après lui je suis le seul de la cession. L’entretien se termine sur un encouragement pour le 
PO de l’après-midi. 

 

Le PO 
 

Celui que tous redoutent et qui en a fait craquer plus d’un…La seule chose que j’ai à dire 
quand à mon passage c’est que j’étais venu en douce la veille faire des déroulés complets 
pour peaufiner les points de détails, notamment les échelles et la fosse qui me paraissait fort 
profonde. L’effet du stress sans doute. Cette année les échecs au PO ont été légion : pas de 
sortie de fosse, hors temps, blessures….



3. Conseils pour la préparation des oraux et du 
sport 

Pour les oraux  
 

J’ai appris par cœur et revu les fondamentaux, à sa voir  :  

• La tactique de mon unité (organisation, missions, moyens) 
• Les différents matériels sur lesquels je sers (Pdt MILAN, VBL…) 
• Le nom et fonction de tous mes chefs (il y en a une petite dizaine) 
• Le nom, prénom, fonction et situation perso de mes éclaireurs. 
• L’historique de mon régiment, son insigne, ses aïeux, ses héros, ses campagnes. 
• L’historique de mon escadron, son insigne, ses héros, ses campagnes. 
• Mon EIP ainsi que mon bureau de gestion. Quand je dis apprendre, je sous entends 

savoir l’expliquer. 
• Modèle au contact 
• Programme scorpion 
• Programme AIF 
• Modèle SSA 2020 (Ma fiancée est pharmacienne aux armées) 
• Le nombre de bâtiments majeurs de la Marine Nationale et leurs noms (SNLE, SNA, 

BPC, PA…) 
• Situation actuelle de nos armées 
• Le plan de recrutement actuel 
• Les SMV 
• Ma situation familiale, savoir parler de ma fiancée, de mes parents et grands-parents 

(qui ont tous servi pour les armes de la France, dont un de mes grands-pères, 
français par le sang versé.). 

• Les bases de ma filière scolaire : tous les auteurs du XV au XXIème siècle, les 
genres littéraires, les ouvrages marquant de chaque époque phare…. Idem pour les 
peintres, compositeurs classiques et l’architecture. Petit conseil : je me suis approprié 
une œuvre et un artiste dans chaque domaine que j’ai buché à fond, pour pouvoir me 
sortir d’un faux pas. Parler d’Otto Dix ou de Grosz me paraissait plus que pertinent du 
fait de la période de commémoration actuelle… Idem pour les écrivains et artistes 
étrangers : apprendre par cœur trois auteurs russes, allemands, anglais et 
américains ainsi que leurs œuvres. 

• J’ai construit ma passion et mes hobbies sans pour autant m’inventer une vie, savoir 
en parler est primordial : j’ai terminé mon entretien avec le Général en parlant du 
système Vampyr et du Leibmuster…  

• Se choisir un chef militaire. Je suis un peu sorti du sillon de la bien-pensance et j’ai 
pris Michael Wittmann, Chef de peloton Tigre, SS et non Français. Attention, si vous 
vous aventurez sur cette voie faut quand même rester correct !  

• Ma garnison, ma région, mon département, en apprenant le préfet, sous-préfets, 
maires, etc.…. En garnison a Thierville je me devais également d’être incollable sur le 
champ de bataille et les hauts lieux. 

 



Préparation pour les épreuves sportives  
 

• Inscription au club de course à pieds de mon régiment, entrainement spécifique deux 
fois par semaine, en plus des footings quotidiens.  

• Entrainement régulier aux cordes et abdos, même si je n’en ressentais pas le besoin. 
Trois séances par semaines au minimum, pas plus de 20 minutes. 

• Le dernier mois avant les épreuves, dix séances de PO en deux temps : la première 
partie de séance sur la technique, la seconde sur deux déroulés chrono.  

• Deux séances de piscine par semaine, avec un gros travail de gestion de la 
respiration. 

 

Les ouvrages compulsés  
 

• Abonnement aux revues RAIDS, GUERRE ET HISTOIRE, DSI, QUESTIONS 
INTERNATIONNALES. Un bon mix qui permet de recouper toutes les infos récentes 
et de continuer à réviser sans prise de tête, sur les chiottes, dans le train, avant de se 
pieuter… 

• L’ATLAS GEOSTRATEGIQUE de Mr BONIFACE (IRIS) est à avoir et à consulter le 
plus régulièrement possible. 

• L’ATLAS 2016 DU MONDE, parait chaque année vers noël/nouvel an. 
• SOUS LE FEU, LA MORT COMME HYPOTHESE DE TRAVAIL, de Mr Goya est 

l’ouvrage à lire, la plupart des questions du jury des colonels y sont traitées 
(cohésion, esprit de corps…) 

• L’INFANTERIE ATTAQUE ! d’Erwin Rommel. Peu connu, cet ouvrage était pourtant 
au programme du concours il y a quelques années.  

• LES ENFANTS DE LA PATRIE, de Pierre Miquel, saga de quatre ouvrages sur 
quatre frères ayant participé à la première guerre mondiale. Incontournable pour 
cette année ! 

• LE REVEUR CASQUE, de Christian de la Mazière 
• SERGENT KARACHO, de Saint Loup 

  

Les ouvrages suivants pour préparer l’oral d’anglai s  
 

• WAR PAINT, by Bill Goshen 
• PROOF OF OUR RESOLVE, by Chris Hernandez (celui-là pour les gens qui ont fait 

l’afgha’ c’est un must-have, il vous permettra de parler correctement, en anglais de 
votre opex) 

• LINE IN THE VALLEY, by Chris Hernandez 
• HELMAND, DIARIES OF FRONT-LINE SOLDIERS, by Paddy Ashdown 
• LEVEL ZERO HEROES, by Michael Golembesky 

 



 

Film, Webseries, Divers  
 

• DATAGUEULE, Web-série sur YouTube, vraiment pas mal pour assimiler rapidement 
certains concepts 

• LES DESSOUS DES CARTES, ça j’ai fait une overdose de Mr Jean-Christophe 
Victor. Par pitié mec, trouve une blonde pour te remplacer. 

• SURVIVING THE CUT, séries de reportages sur l’armée US en anglais 
• RADIO CHANNEL US ARMY, bandes sons d’échanges radio entre troupes au 

contact et commandement. Permet de travailler la rapidité de compréhension. 
• Cours particuliers en allemands, Verdunois et Messins prendre contact avec madame 

Eva Dubois (0687318247) pas trop cher et efficace. 
• Correspondance acharnée avec mes amis dans l’US Army (visioconférences, ect…) 

  



4. Avis personnel 
  

Pour le CV  
 

• Le préparer suffisamment tôt à l’avance, faites-le relire par cos chefs BOI et chefs 
bureaux instruction. J’ai recommencé deux fois avant qu’on ne me dise de l’envoyer. 
Utiliser le canevas du Coach ! Cela permet de ne rien oublier et surtout de rester 
clair. Pour ma part il tenait sur deux rectos. Canevas typographié, le reste manuscrit. 
Phrases courtes et concises.  

 

Pour la LM  
 

• Idem que pour le cv, j’ai lu de sacrées conneries dans certaines, comme par exemple 
des personnes qui reprennent des envolées lyriques sur la beauté de servir les 
armes, etc.… Imprégnez-vous en au maximum car de petits malins se la font rédiger 
et le jour J se font avoir. 

• Pour la LM+CV c’est papier a lettre A4 Blanc 120gr minimum ! Et naturellement écrit 
à la plume et encre noire qui ne déteint pas une fois sèche.  

 

Pour les Tenues  
 

• x2 TDF complètes (déco incluses) permet de se changer à l’arrache en cas de 
soucis, au mieux ça fait une tenue par jour donc aucun risque de tenue immonde. 

• x2 Képi neufs (emprunt) idem ! 
• x4 paires de chaussettes noires, une par demi-journées  
• x4 chemises blanches réglementaires idem que pour les chaussettes.  
• x4 cravates noires avec nœud double fait à l’avance 
• x2 paires de chaussures basses cadres noires neuves lustrées (astuce pensez à 

prendre de la laque en bombe, un petit coup sur les pompes et elles brillent comme 
des miroirs). 

• x4 paires de gants blancs neufs 
• x1 treillis de piste/rangers 
• x2 codes du soldat dans chaque vareuse, on m’a posé la fameuse question, merci 

coach ! 

 

Pour les Oraux  
 

• Faire une petite reco des lieux en arrivant sans se presser 
• Allez parler avec l’Adjudant-Chef et le major qui se chargent de la régulation des 

candidats 



Pour le sport  
 

• Donnez-vous à fond !  
• Si vous avez déjà des potes sur place qui ont intégré l’an passé demandez leurs de 

passer vous encourager ! On est venu pour moi, ça aide à décompresser avant 
départ, et ça aide aussi à aller chercher la foi.


